
* k

DES TERRES
3KDÉ AJ

MIDI7

- füimdien
y STE EN
s à lilt* e> 'I erres à 
ianitoba et dans les 
du Nord-Ouest.

’*’ a | ruximiu- du oiji - 
librement ro r-es à la 
Ul MELANGER DK 
il.-- rlvs be-l i
Uu P’-ui anJi 1er un.*

i tlit ions d* fu tare.
3lon. Ljs prix varient 
montant, avec .les con- 
culiuie t sans con.li- 
ii"etablissement, à prix 
une ujspe.ilio i minu- 
rtuis de la tpiupagnie. 
311,1 ovv - uonu'ition de 
5 4 lb« .1.* la K.oiiié du 
u ’** sur la portion d >

Veut eire ails e.;

■ inlerèt. 
t eut être obi ü.-ies â la 
L| ou à aucu. e de ses 

'!HS f':r ll1, UCvépiées

u en ia. paie 
De:- Dé b un

sur leur pleine 
ucci u, en J aiemeu

'■ - er («s Pu ûphJcts, 
c-i o.i s’adrt's-ianl au 
iu U MeTavi-h, Con.- 

à Winnipeg, à qui 
‘ns relatives aux prix, 
descriptions U-.-s terres,

iS DRINK WATER, 

____ _______ ‘orétair

VEROLE!
veut et; c eflYleées.

<oy as cie.,
} LONDRES,
) Angleterreni.

"»• 1h Itvlne,
ïté cette préparation,

RATEUR!
■e ia petite vérole 

application est simple 
ise aucune douleur n 
contient rien d'un ca
X : $2.50.

Superllax.
re de LEON et Cie., 
minutes les cheveux 

idro douleur ; les che- 
uuais Ce remède est 
lions complètes, 
le. Prix: $1.00.

.agent général
'*» Boston, Mass.

Re-

X
n

y.
île recevoir le 
«Mort intent 
îles el dorees 
res qui ait 
nrte en Canada )

lüiiim - 11—

05 OE MEUBLES
ItllFEAU.
î? échantillon» de 

vitrine.

M

! IKIERCDLÜNIAL
loyale, des Passagers 
Canada et ia Grande 
irece entre l’Ouest 
)as du Si-Laurent et 
s, aussi le Nouveau- 
elle-Ecosse, l'Ile du 
Cape-Brcion, Tvrre- 
t ia Jamaïque, 
légants. chars-palais 
churs-dorluirs font 

i-express.
’en vont en Ar.gie- 
)nt européen peuvent 
le la malle chaque 
Halifax, en partant 
près-midi.
grains et de mar 

au port d Halifax 
és desirables pour 
urs etlets.

rexjiénenco a dé­
niai et les lignes de 
ke- vice entre Hali- 
erpooi i*t Glasgow, 
uent lu voi j la plus 
lada et i’Argleterre

is relatives aux 
rot et ue passagers 
en s’adressant à 
Agent de billets, 
rue Sparks, Ottawa.

ger» et le Iret de 
. »sin, rue York,

TTINGEh,
Lrinlen iar.i générai

Nov. t

H

Ciis-tor w g -G
viL;x‘sex, Ottawa. Le- 

ivtrout bonne tahm 
■s prêtes à cet " ôt I. 
lêphoue est attache

ta

LÈCANADÀ, 24 Mars 1886.
..—*

PEUILLETOH Les voisins, qui savaient par­
faitement dans quelle gêne pro­
fonde vivait ce misérable ména­
ge, firent courir le bruit que la 
malheureuse s’était suicidée.

Mais, moi, dit en finissant M. 
Damin, moi qui ai connu Céli­
ne, qui ai été l’intime de Déla­
teur, qui l’a abandonné peut- 
être le dernier, qui sais par con­
séquent tout ce que cette fem­
me avait de dévouement e* 
d’énergie, je soutiens que cette 
femme n’a disparu qu’à la suite 
de quelque impénétrable catas­
trophe.

“ J’ai souffert;” VAUN & ADAM,
De toutes les maladies imaginables 

pendant les trois dernières années. Nuire 
Pharmacien T. J. An ierson m’a recom­

mandé les •• Amers de Houblon,”
consommé deux bouteilles 
coran’ètemeut guéri et je 

mande Mncôremeut les Amers de iioub.on 
atom I * m.mi'e J. D. Wa «ter, Buckner,

Asocial* cl Solaire* Publie

A H0 EN T A PRETER.
25 rue Sparks,

VHotel Russell.L4 FOLLE BURE al: -â-'

recom
J. A. VALIN,

M. Adam, membre du barreau •'*' Qu 
bec, s’occupera aussi des a flaires 
rant son attet

n février i885
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En attendant, il fallait passer 
l’hiver. Or l’hiver fut rude Eu 
présence d’un avenir aussi beau, 

, on compta moins, on fit des det­
tes dans le quartier, ch.-z la 
couturière, chez le tailleur, chez 
le tapissier.

Enfin le mois de mars arriva ! 
Les maçons se mirent à l’œuvre. 
La maison s’éleva rapidement 
car les matériaux avaient été' 
depuis longtemps préparés dans 
les chantiers.

Delatour allait tous les jours, 
et plutôt deux fois qu’une, ins­
pecter les travaux. 11 buvait 
moins, mais son goût funeste 
l’entraînait souvent encore.

Depuis longtemps ses amie 
l'avaient abandonné. Les plus 
intimes, ceux qui connaissaient 
sa femme, ses enfants, qui par­
fois même leur étaient venus en 
aide par des moyens détournés, 
avaient inutilement tenté de le 
ramener. Son invincible pas­
sion tout ! Ce intimes mêmes 
désespérant de lui, renoncèrent 
à une conversion impossible et 
à des relations compromettan­
tes.

Delatour avait fait le vide au­
tour de lui. Il était seul, et 
bien seul, à l’époque dont il 
s’agit, c’est- i-dire an commence­
ment de l’année 1841?.

Courageuse et dévouée jus 
qu'au bout, sa femme espérait 
toujours le ramener. Tout en 
continuant à couvrir le cachet, 
la pauvre Céline comptait tou­
jours sur l’importante construc­
tion dont Edmond était chargé 
pour retrouver l’aisance des an­
ciens jours.

Aussi ne manquait-elle pas 
d’aller visiter, chaque qu’il lui 
était possible, l’édifice qui se 
dressait à vue d’œil. A la fin 
de mai, le gros œuvre était pres­
que terminé. On allait poser 
la charpente du toit. C’était 
précisément l’instant fixé par le 
traité, où Delatour devait tou­
cher un premier accompte de 
dix mille francs.

Le 4 juin, il vint comme à 
l’ordinaire inspecter les travaux 
Les ouvriers crurent remarquer 
qu’il n’était pas très solide sur 
jambes, et comme ils en avaient 
fait la remarque à deux ou trois 
reprises, ils voulurent l'empê­
cher de monter. Delatour les 
repoussa fièrement et gravit 
Tune après l’autre les échelles 
qui conduisaient aux étages su­
périeurs.

Arrivé au faîte de la maison, 
il s’avança sur l’échafaud afin 
de donner ses ordres ; mais soit 
qu’une planche eût basculé," soit 
que le vertige l’eût pris, soit 
que l’ivresse l’entraînât, il per­
dit l’équilibre et tomba.

Un cri terrible retentit. On 
le vit essayer de se raccrocher 
à l’une des poutres qui soute­
naient l’échafaud, mais la se­
cousse lui fit lâcher prise, et il 
fut précipit- de cette effrayante 
hauteur sur les poutres, les 
pierres, les machines, les engins 
et les débris de toutes sortes 
qui jonchaient le sol sur les­
quels il fut horriblement écra-

mon dans cAtte province.Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vo* 
Amers de James îl Bowes

AUCmTEOTE

Chambre 23,
SCGTISH ONTARIO CHAMBERS 

HVF. SE A RK S.

' " ' Houblon. J'ai soufferl
De rhumatism en'lammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers e Honblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujour­
d'hui oue je ne l’ai jamais été. J’espere 

Qu. . ous aurez beaucoup de succès,
<\ Y6C ce puissant et 
1 flicace remède :
Qtiicon lue ! " * smiit désireux d'a-

XNI
Ut ta vt a, ]« H#85Madame d’Hérissay avait 

écout. ce funèbre récit avec une 
attention douloureuse.

—Ainsi, dit-elle, personne n’a 
P» venir en aide à cette malheu-j P"Ut
reuse lamille ? j Williams, !03 I6ih Sire t, Washington, j

—Personne, madame. Je vous ; D-,; 
l’ai dit, Delatour avait éloigné ! ,
de lui tous ses amis par son in- ( meilleur qui existe pour l'iml.gesiiou, les
conduite.

—Mais le propriétaire de la 
maison que M. Delatour faisait 
construire ?

—Peut-être aurait-il payé ce 
qu’il devait en réalité ; mais, 
dans tous les cas, il attendit cer­
tainement qu’on le lui réclamât.
Aussi,comme personnene se pré­
senta...

—Mais les anciens amis de 
M. Delatour, vous, par exemple, 
monsieur...

- La nouvelle de cette mort 
ne nous parvint que longtemps 
après, par les ouvriers q .e nous 
occupions. Pas uu de nous ne 
reçut une lettre de faire part.
C'est meme en cherchant l’expli­
cation de cet incroyable oubli 
que j’appris la disparition subi-: 
te de Céline, les poursuites des 
créanciers, la vente du mobilier, 
la dispersion des enfants

—En eflet, il y a sur la fin de 
ce drame un voile dont il est 
bien difficile de percer l’obscu­
rité.
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maladies de rognoi.s,

Et la débilité des u «ri, J'arrive
Du sud en quête de santé el je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus tie
Bien !
Que toute autre choee ;
Il y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
Et pre qu'incapable de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De i’embompomte.
U se passe à peine un jour sans 'que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sont** et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon 1 J- Wicklilfe Jackson.

Wilmington, Del
flaTLes bouteilles qui ne po'tent pas 

One éii juett>* n anche mar née d’une 
toulfe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tens les remèdes sans Va­
leur, empoisonnés, qui s’olfrent sous le 
nom Je •• Houblon ” ou “ Houblons ”

Poudres de [audition d’Alexander
POUR Ivm KOfiWOW

BT A UT RB S

MEDECINES CEI,HURE'
POUR LRS

Auknt A Ottawa :~<J. STRATTON. 
Roms des rues DalhJustt et Saxm-Eatrxct

À VIS.—Les médecines ci-dessus, céi 
/ bras dans tout le Canada pour let 

efficaciV’ ne se trouvent que chez M. 
STRATTON. Je mets donc le publie 
garde contre 1er '•onirefaçons.

T. ALEXANDER
N- B.—Un peut aussi obtenir 'article v • 

n table chez v LAPORTK, rue li idea' : 
GU(1 DA uL A FILS, rue Wellingtot • 
et DaGLISH & K R K RE, rue Quee*i. o-ien

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT ? comme d’aulres
ont fait.

Souffrez - von n de maladies des

“Le “Kidney Mort” ui’a ramené, pour 
must dire, des noru-s du tomhvuu, lo->que 
J “vais élé condamné par treize médecins 
éim. entsdu Détruit.”

M. W. De

Pour les meilleures ferronneries à bon me 
ché, allez chez

McDOVOALL & CUZNEj
Le us ancien magasin de ce genre à 

Otta , établi en 1850, à l'enseigne de

CROSSE TARRIERE,

Rue ssex. et cole de la rue Duke

— Et c’est précisément pour­
quoi |’ai pris en amitié Ray­
mond, le jour où le hasard me 
l’a fait rencontrer.

—Oui. je comprend, fit mada­
me d’Hérissay. Et il connaît 
toute cette histoire !

—Je ne lui ai contée que par 
lambeaux, peu à ;>eu, afin de ne 
pas trop frapper sa jeune imagi­
nation ; mais je n’at pas cru de­
voir lui rien cacher. Et j’ai sa 
gement fait. L'es épouvantable- 
évènements étaient la meilleure 
leçon que je pusse lui donner 
pour 1 erendre sobre et laboriéux. 
Dieu me.ci ! j’ai largement at­
teint le but que je me proposais, 
car,de tous les jeunes architectes 
que je connais, Luymond est, je 
puis m’en flatter, le plus ins­
truit, le plus intelligent et le 
plus actif que j'ai rencontré.

—Je suis enchantée,monsieur, 
que, grâce à vos bons soins, 
Armande ait retrouvé son frère 
dans une si enviable position.

A ces mots, madame d’Héris­
say se leva et prit congé. Elle 
savait tout ce qu’elle désirait 

voir, sauf ce point sur lequel 
elle n’avait obtenu aucun éclair­
cissement : madame Delatour 
était-elle morte ; oui ou non ?

Quelques instants plus tard, 
Raymond finissait de raconter 
à Armande cette même histoire, 
et la terminait à peu près com­
me l’avait lait M. Damin.

Seulement Raymond avait été 
plus explicite. Il avait gardé 
de son enfance des souvenirs, 
que les récits de M Damin 
avaient ravivés. Il parlait de 
son père, qu’il avait vu passer 
devant lui comme une ombre 
farouche, de sa mère qui était 
si bonne, si courageuse, qui lui 
recommandait tant de veiller 
sur sa petite Armande, q u-nd 
elle était fdreée de les laisser 
seuls au logis.

Et de grosses larmes coulaient 
de ses yeux. Armande les es­
suyait, sans s’apercevoir qu’elle 
pleurait aussi en écoutant son 
frère.

vertiux, Mechanic, Ionia, Mioh.
Vo» nerf» nom-il» affaibli» T
Le Kni..ty W un” m’a guéri la fai- 

ble.-‘-e des iivri», ejc., lorsque l’on désespérait 
de mes juura. ’ Mde M. M. B. Uovdwm, Ed. 
Lhrmtian JUunttor, Clcveluud, O. CHAmiF.RES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.Souffrea-vou» de la maladie de 
liriKht ?

Le | Kidney W vit” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consistance de la craie, 
puis ressemblait à du sm.g.

Frank M tison, Peabody, Mass.

dlabê

MCDOUGALL â CUZHER!
3 bre lff3

i/0KG4ivim;<i vnm mSouffrant de la
** Le “Kidney Wort” est le r

j’aie prescrit. Il prucur 
eut presque immédiat.”
Dr Phillip C. Baimu, Moncton, Vt.

te T
ivde le plus Est l'œuvre .a plus complexe du créateur 

et quand ce mécanisme si compliqué, et 
artistement fait, est dérangé par lu mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
* flicace, et ce secours doit être demande 

plus expérimentés, car le corps hu 
est quelque chose de trop précieux poi r 
être négligé. Alors s élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J hannksskn, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genrtem inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du systèm 
i.vrveux, y compris la Spermathroée, Go 
trrhée, ta Sphilie, la Stricture et l’Impor­

tent, etc,, etc.
PARGEQUE

Jad e chronique du foie lorsque jedvmuuduts 
a mourir.” Henry Ward, ex-cokmel

69 Guides Nationale, N.Y*.

us Uc douleur» dan»

* “Kidney Wort” (1 
Siuéri lorsque j'étais si suuffru 
pouvais mj lever, mais quo 
sors de mou lit.”

Sou lirez-vo

bouteille) m’a 
ut que je ne 
je me roulais

M. TalHimgc, Milwaukee, Wis.

Souffrez-vous de maladie» de»
rojrn./u» Y

De “Kidney M oit” m’a guéri de mala­
dies du loie et des rognons après que j’eus 
su.yt muiilemeiit, pendant dis tr,,.ées, le 
traitement .les méùocms. ,-1e rcu.ude vaut

bami Hodgcf, Williamstown.West Va.
vous avez été lrom|)é e1 

abusé par les CHaRLATANS qui prèten 
dau-nt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Juhannksskn, avant que cette malaai* 
devienne ebroniaue et incurable.

$10 la

t ions et m’a guéri après que°j'eus lait V’essai 
d autres remedes pendant seize uns.

Nelson Fairehiid, til-AIbans, Vu
tm» GRATIS “«d

On enverra par la malle un traité pré 
oieux du système du Dr Johannessen pui- 
'ai’emeiit cacheté à toute personne soui­
llé il de cette maladie, pourvu qu’elh 
k adresse à son seul agent autorisé, au 
Etats-Unis ou au Canada

HENRY VOGELER.
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont irai 
les par les prescriptions spéoiales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un me 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance contidencielte et 
toute réponse est envoyée frais de poste

, •’ Sfe?; !" “SVum,
les autres remèdes dont j’aio jamais fait 
usage dans mn pratique.

Dr 11. K. Clark, South Hero, Vt.
Etes-vou» bilieux t

“ Le “Kidney Wort” m'a lait plus de bien 
oue tous les autres remèdes dont j’me jamais 
tait usage.

Mde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souffrez-von» do» bemorrtiolde» T
Le “Kidney Wort” m’a guéri radicale- 

weaf des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr
G.-H. HoratSSffiS,® C° remèd"

sa

èd/*.
l’a-er'own,

Etes-vous torture i)ar le rhums-

“ De “ Kidney Wort ” m'a guéri lorsque les 
médecine m avaient condamné et apres que 
j eus souffert pendant t renie ai 

El bridge Malcolm. Wee

84— 1 an
6V.

t Bath, Maine.Le cri poussé par les maçons 
eut un si terrible retentissement 
que les passants relevèrent la 
tête, et que, raconte-t-on, une 
femme, qui traversait en ce mo­
ment la chaussée, tomba sans 
connaissance à la vue de ce si­
nistre accident.

On ramena Delatour chez lui, 
mais on n’v trouva que son fils 
Raymond, qui était préposé à 
la garde d’Armande quand leur 
mère était absente.

Céline était absente ce jour-là 
comme à l’ordinaire. En atten­
dant son arrivée, les voisins re­
cueillirent les deux enfante et 
envoyèrent chercher une garde- 
malade ; mais la journée, la soi­
rée, la nuit se passèrent sans que 
parût madame Delatour.

Le lendemain, on ne l’avait 
pas revue.

fonsemtoire de ” ' ,
333 RUE SUSSEX.'

JULES HAEMERS,

7^-f tfr! .^4 TM„e
malad dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui eu out 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde li. Lamoroaux, lie La Mothe, Vt.

Si ï<ms voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne sauté

Faites visage du

Prix modérée^ponr commençant*.
13 octobre 1885—la.

Tapis, Tams, Etc
i MAISON DE TAPISCL! B HOUSE D’OTTAWA.

Ancien Pcel<de P. O’MEARA grand assortiment, les mell 
a'*» re, et hs plue bas prix en 

fait de20 z22 ET 24I_RUE GEORGE
*A suivre) -, iîelarts, Rideaux,maison a été reparée, décorée et 

à neuf, avec toutes les

A élioraiions Modernes

Get e 
meuble*

Corniclie-, Pôle*, Oarnltii re' 
el Meablei- deM. George Woodford, de Saint 

Thomas, Ont., chauffeur sur le 
Canada Southem, a été blessé à la 
tète par un coup de feu tiré sur lui 

, ,, ,, par des malfaiteurs inconnus, peu-
).mr de 1 inhumation, elle frétait 5ailt qu-,| était sur son engin en 
pas là et n avait pas donné si- mouvement. Heureusement ia 
gu® de vie. blessure n’est pas grave.

tome sorte.
Des avantages spéciaux sont offerte auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue de» ibdil 

leurs marques de
Vines Liqueurs et Cigares.

à la

MAISON DE TIPIS O’OTTAWA
14» Hue NFAHKM.Le surlendemain,

SHOOLBRED et Cie.r. P. O’COjnNOB, Prop.
.Uws, 2|.ept 1884- OtUWi, V D*c. 1863.

»

*

Le Purihcateur du Sang,

X»e véritable Onoubnt canet-oiraed
o«t un romede souverain pour la guérison de toutes les ruisa, >>«»••• ta. 

^ _ VuroRptee. Ai.rl.rar, BlMium de toute espèce.
Ce Topique excellent a une efficacité Incomparable pour la guérison 

des Tumeurs. Excroissance» de chair, Abcès o Gangrène.
... . «««■» HVB CHAQUE MOÜLHAU LA fUeRATUUK rt^OüTUa

général à PARIS, t, r. d»l Orfèrru St d»n» toute» la. bnnn» Phsnnacl»».

iF

*y/y/4

PARFUMERIE UU MORDE ElERART

DEMETTREZ
64, 56, Rue Richer, 54, 66

CRÉATION PARIS NOUVELLE
*-#-* RIVALESANS

V 6o(xv)8eta

<r
Z

SUAVITÉ
concen tration

CRÈME 0SMHEDIA C

lo. QUILLET » Cl
g COGNAC I
g La Maison accepte des Agents aerien 1

i ' s,, von, KXTHjin Fjgriia 
EAU de TOILETTE Eïïjïïl

POUDRE De RIZ NO*
COSMÉTIQUE, BRILLANTINE 
BU ILE, ROMMADÉ,VINAIGRE

J

La Parfumerie 0SMHEDIA assure à
SES fIDÈLBS pLIBNTB

^ ^teraillt Jtauexst tt geint tant ègal^Ê

DEPOTS DASb TOUTES UtS PHI Nc7plLUrUA»HACl7»r

^ EXPOSITION de PA.tlS 1876 J ’ s
a™aïsTHi»E
£JÊ Par la Pom>*a du DEÜOH

y D* Gléry
DénoiitaiTfis A Québec : Dr Ed. ' tvtt >

LHKMllN Ut 1' brt

“OA AU n.lTIO”

SUAI.
■ tir.

TAPISaiRh 
RT VITRIK-

MaRi HAND UR

PEINTURE
BT DB VITR

026 RTTE SUSSEX 
OTTAWA 

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’a. 
laires ; il surveille lui-mêm 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

LA
VOIE la plus COURTE

ENTRB
OTTiWA kT MONTRKAl

El tous les points â l’esl.

A CONVOIS a PASSAGKBé A 
* Tous I A»— Jours -

T r v
JUoo irdement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, «veo le chemin de fer Grand Trono. Ver­
mont ventral, et lea trains du chemin de feu 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu'aux Provinces maritime* et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, *'hany et New

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
osant de leurs commandes,

*7 mars 1883
O 7 A R.8

t

Bureau d’g-nt u’Iiumeub.
MACimiYALD

NO 9 RUE ELGIN.
Rtabli 1884.

'è&WMBVÊ

A partir du 29 Juin 1S83, .les trains cir­
culeront comme suit :
Fartant d’Ottawa, i Arr. à Montréal.

11.80 a.m.
S.a» p.m.

8.00 a.m.

Pr’t de Montreal. Arr. » Otta»
8.45 a.m. I 12.HO p.m.
4.20 p.m. | 8.2i> p.m.

Tousles convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous l»s 
autres trains du Grand Trono.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent an Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toute 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York è 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 di

L®I

A. B MlCDOAALI),

Encantewr de la 'icmt, 
HKSlhKNCE-........253 ’ICHOLAS

4-MEftS CA 4AD1EN8 
IRESlP DES DYSPEPTIQUE'!
i* oy^rMeSu’,0;;
"“f®"» ,leB indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis 
mes.

Pré

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILê NBUF8 EN ACIBR 

r le Sud i 
entore

sans frais extra
chars i la

transféré sans frais extra et «ans que 
le passager ait à s’en occuper. 
d Le^bagage est ohéqué pour n’importe

1-ea billet* et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 

e Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.
Le départ et l'arrivée des trains sont 

réglée d'après l’heure du 76ème méridien.
LINtiLKY^

paré par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.

«ans que 

quel en-
Pri 30 cts la bouteille, 

vente chez les pharmaciensEn
JSpôt chez

ELZEAR ALARIB1,
71 rue Bolton, Jtuw»

^Aiu illetl 884D. O

Dr ALFüEli SaVARA. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers Bureau :

NO. 376, RUE CUMBERLAMadame Thomas Hylteld 
née DUMOUCHEL,

.47 Rue Sparks Ottawa.
Ancienne résidence du Dr Prévost 
Ottawa, “ai

Chaussures peur lofants
D’ECOLE.ILModes Parisiennes, dernier goût, grande 

variéie de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d'amver et des plus com-

J’ai maintenanten mains an 
chaussa res faite à

Immense as-
pratiques trrouveront iout ce qu’elîes pen- 
vjnt jéairer en Ml de chaussures <rau­
tomne et d’hiver. Bonne qualité, dernier 
goût et a bon marché.

Pardessus e n feutre, elaquee doublées

ti.MUKPHT,
No. 636 côté ouest de la rue Sussex

sorti ment deDaine Thomas Ryfield.

Aux tÀwiracteuD et Autres.
noü-d„ubleesA l'établissement du soussigné, vou 

trouverez des chassis, portes, pensionne 
butes, uois à finir pour maison, etc 

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des pru très modérés.

WOODLAND
X'j. 38, RUE HESSE REL 

jPrès du hawin du Cuul.)

U1AMUND DVüfe

Partout on reclame à grands cris 
le Dyaiuond Dyes, ce merveilleux 
reiuede qui fascine et subjugue lu 

J monde, éblouissant tuas les yeux .

HulleJoie,,Morue
du Dr DUCOIJX

/ Iode-Ferruglmie, ai Qilnfiln »t * l’Etom d'eraagM aeèns.

Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à 
prendre et ne donne aucune nausée. Par sa compost-1 
tion il possède toutes les qualités propres à combattre :

1
HUILE

DF FOIE DS
eeormv
«Ml»

iHiDrm

i ANEMIE, u CHLOROSE, i.s MALADIES DE POITRINE 
u BRONCHITE, i» CATARRHES, u PHTHISIE 

u DIATHÈSE STRUMEUSE, i« SCROFULES, ,i=„ .u.
En raison de son usage facile, de ses effets multiples ! 

et sûrs et de son prix économique, les médecins| 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments 
similaires. nÉPOT GÉNÉRAL :
PARIS — 200, rue Saint-Denis, 200 — PARIS

I .jJj^KSc trouve Ou toutes les principales Pharmacies et Drofueries de l'OnlTirs.
sk défier des falsifications et imitations
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